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JOUT est le mois de l’Assomption de la Vierge, fête 
solennelle s’il en est, car elle rappelle à nos cœurs 
une triple date : celle de la Mort de la Ste Vierge, 
celle de sa glorieuse Assomption, celle de son Cou­
ronnement dans le Ciel.

Le fait de la mort de la Ste Vierge, malgré quel­
ques hésitations, a été affirmé universellement et 
avec force par les traditions. Ce fait, en langage 
liturgique, prend le nom de depositin ou pausatio, 

ou dormitio, ou transitus, ou Natalis lieatœ Mariœ Virginia. Bos­
suet en donne une explication quand il nous dit que ce sera 
« l’amour maternel, l’amour divin qui enlèvera l’âme de Marie et 
qui rompant les liens du corps... réunira dans le ciel ce qui ne 
peut pas aussi bien être séparé sans une extrême violence. »

Le jour de cette résurrection anticipée est aussi pour Marie 
le jour de son Assomption au ciel, et le groupe que nous avons 
érigé sur notre terrain du Cap en symbolise gracieusement les 
causes cachées. Un ange, d’une allure dégagée, élève sur ses


